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Cette miette de pain si précieuse est le trésor de l’Eglise
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Depuis le mois de mai mais surtout en 
ju in de nombreuses paro isses 
accompagnent jeunes ou adultes sur 
leur fin de parcours d’initiation qui les 
conduit vers ce que l’on appelle plus 
c ommunémen t l a c ommun i on 
eucharistique. En prenant le temps de 
la préparation chacun se doute bien 
que cette miette de pain que l’on va 
chercher en procession à la fin de la 
prière eucharistique est bien plus 
qu’une simple hostie. Consacré par le 
prêtre qui a repris les paroles même 
de Jésus à la veille de sa mort, ce 
morceau de pain sans levain est 
devenu tout simplement le Corps du 
Christ puisque Jésus lui-même l’a 
signifié à la veille de mourir sur une 
croix au terme de sa Passion. 
La communion eucharistique, faut-il le 
rappeler, n’est pas un acte banal et 
tout le monde n’y a pas droit. 
Plutôt que de voir qui en est 
« interdit » prenons conscience de 
l’importance de ce qu’elle est. 
En citant Monseigneur Aupetit, nouvel 
archevêque de Paris dans son homélie 
de Pâques, « Cette « miette de pain » 
est la vie de Dieu qui se communique. 
Elle donne à ceux qui la reçoivent la 
Vie éternelle, elle nous ouvre les 
portes du Ciel, elle nous fait participer  
à la Résurrection du Christ  et appelle 
notre propre résurrection dans la 
chair, au retour du Seigneur, à 
l’achèvement du temps. 

En dehors de la messe, cette miette 
de pain repose dans la réserve 
eucharistique que l’on appelle le 
tabernacle. C’est pour cela que 
lorsque vous entrez dans une église 
et que vous voyez une lumière rouge 
allumée dans le choeur près de la 
réserve eucharistique vous pliez le 
genoux en signe d’adoration et de 
respect. C’est aussi pour cela que ce 
qu’on appelle également le Saint- 
Sacrement est exposé à la dévotion 
des fidèles, quand il n’est pas porté 
en process ion lors des fêtes 
catholiques. 
On dit de l’Eglise qu’elle est le Corps 
du Christ. C’est une vérité puisque 
malgré le péché des hommes Jésus 
choisit de demeurer en eux pour en 
faire des témoins privigéliés de son 
Amour et de son désir de sauver le 
monde. 
N’oublions jamais cependant que 
comme le dit le cantique, 
« nous sommes le Corps 
du Christ et  Jésus-Christ 
est la tête de ce Corps ». 
C’est vraiment dans notre 
a m o u r m u t u e l e t l a 
communion au Corps du 
Christ que nous donnons le 
meilleur témoignage de notre 
foi. 

P. Christian Le Meur

Fatima,  mai  2019,  le  saint 
Sacrement  dans  l’ostensoir  est 
soumis à l’adoration des malades 
et à l’adoration des fidèles. 



« Le Seigneur fit pour moi des merveilles ». Le 
Magnificat commence par cette exaltation. Nous 
reproduisons ici le récit d’un paroissien de Mamers. 
Edifiant ! 

Le 23 janvier 2016, en milieu d’après-midi, je suis 
hospitalisé en urgence. Je ne le sais pas encore mais je 
suis terrassé par une dissection aortique de type A. Pour 
faire simple j’ai eu une rupture de la valve aortique ainsi 
que de l’aorte. Arrivé à l’hôpital, mes jambes ne 
fonctionnent presque plus. Deux heures plus tard et 
quelques examens passés, il ne me reste que le bras droit 
qui fonctionne. Douleurs atroces (estimées à 9 sur dix sur 
l’échelle de la douleur) depuis 2 bonnes heures puisque 
80% de mon corps n’est plus oxygéné. Je ne sais toujours 
pas ce qui se passe mais la douleur m’empêche de 
réfléchir.

Je me réveille dans un matelas qui m’enveloppe, 
ma poitrine me fait atrocement mal ainsi que ma jambe 
droite. Je vois 4 tuyaux qui sortent de mon ventre et un de 
mon cou. Gorge douloureuse, difficulté à parler. Beaucoup 
d’appareils autour de moi. Je ne comprends rien, suis 
totalement désorienté, je ne sais rien et encore moins où 
je suis. J’ai une frousse terrible. Et malgré tout cela, je 
n’arrête pas de penser à ce que je viens de vivre. 

Je me retrouve dans un lieu qu’aucun mot 
terrestre ne peut exprimer. Ambiance chaleureuse, 
grisâtre, claire, que je suis bien, une sorte de havre de 
paix. Il ne m’est pas possible de décrire plus en détails 
quelque chose qui n’est pas d’ici. J’avance, je flotte 
devrais-je dire et je n’ai pas de corps. Je ne marche pas et 
je sais que mon corps est présent, invisible. Au fur et à 
mesure que j’avance, je vois maman en face de moi, à ma 
gauche. Elle est décédée depuis à peu près 1 an. Au 
centre, je vois papa, décédé depuis à peu près 2 ans et à 
ma droite mon beau-père que je n’ai pas eu le plaisir de 
connaître. Je sais immédiatement que je ne vois que leur 
représentation physique. J’y repense tous les soirs depuis 
trois ans avant de faire mes prières. Je les vois encore et 
ce qui est frappant c’est que je n’étais pas étonné de les 
voir. Ils stoppent mon avancée et me font savoir d’une 
seule voix, sans que leurs lèvres ne bougent, qu’un pas de 
plus et je ne pourrais pas retourner d’où je viens. Une 
seule voix et j’entends distinctement les trois voix. Là 
encore impossible de trouver un mot terrestre pour 
exprimer cela. Ils me disent qu’il n’est pas encore temps 
pour moi et que ma place est auprès de mes enfants et de 
mon épouse. Aussitôt j’ai reculé, ils disparaissent et je me 
retrouve dans un lit et dans une salle pleine d’appareils 
autour de moi. J’ai mal et seul le visage de mon épouse, 
qui est au-dessus de mon visage, me réconforte.

Je viens d’apprendre rapidement ce qui m’est 
arrivé. Opération à cœur ouvert durant 6 heures. Le cœur 

est arrêté 30 minutes pour intervenir dessus. C’est 
traumatisant et j’ai l’impression que tout est faux et que je 
cauchemarde. C’est certain je vais me réveiller, je serai 
chez moi et la vie sera comme d’habitude. Je retourne à 
nouveau en urgence au bloc opératoire, j’ai peur.

Je me réveille, même salle, mêmes appareils,  
mêmes douleurs plus une, ma jambe droite. Je ne me 
doute de rien, je ne sais pas grand-chose sur mon état, 
trop épuisé, je ne peux plus parler, on vient de m’extuber 
éveillé. ça ! Ce n’est pas bien du tout. J’ai peur et tout 
s’effondre, dans ma tête, dans mes pensées mais le 
visage de mon épouse, qui a été très forte me fait du bien, 
m’apporte beaucoup de chaleur et de réconfort. Elle 
pleure en silence, c’est certain, mais devant moi elle 
affiche toujours son joli sourire. Il faut savoir qu’à Alençon 
on lui a dit qu’elle ne me reverrait plus vu la gravité de 
mon mal.

Pour ma seconde opération on lui a dit  qu’il fallait 
m’opérer afin d’essayer de sauver ma jambe d’une 
amputation. Les chirurgiens ne savaient pas depuis 
combien de temps la thrombose était installée.

Il faut savoir qu’entre ma mise en coma artificiel, à 
Alençon, et mon réveil, il s’est passé 23 heures au total. 
On annonce donc, pour la deuxième fois à mon épouse, 
qu’elle doit être forte et se faire à l’idée de ne plus me 
revoir vivant. Mon état physique très faible, le cœur risque 
de s’arrêter, mon corps ne supportera pas. Quant à moi, 
je suis dans mon petit monde et je ne m’aperçois pas de 
grand-chose. Je ne suis pas très informé de tout ce qui se 
passe alors je ne vois pas de raison de m’inquiéter plus 
que cela et puis je suis complètement KO.

23 heures  Le chirurgien m’a dit plus tard qu’ils 
prolongeaient mon sommeil afin que je parte sans souffrir. 
Les médecins n’avaient aucun recul sur mon cas car c’est 
toujours 100% de décès sur une rupture de la valve 
aortique plus rupture de l’aorte totalement disséquée. Les 
deux chirurgiens n’en revenaient pas et le plus âgé n’avait 
e n c o r e j a m a i s v u c e l a , c ’ é t a i t t o t a l e m e n t 
incompréhensible pour lui.

Quatre à cinq jours plus tard, le chirurgien 
principal est venu me voir dans ma chambre et 
rapidement dans la discussion il m’avouait qu’il croyait 
fermement que mon cas relevait du miracle. A cela je lui 
racontais ma rencontre avec maman, papa et mon beau-
père. Il m’a répondu que ça confirmait bien ce qu’il 
pensait.

Peu de temps après, par un beau matin, une 
douleur violente m’a pris tout le bas du dos ainsi que la 
jambe gauche et j’ai su immédiatement que c’était grave. 
Assez vite on me diagnostique une thrombose au milieu 

QUELLE MERVEILLE LE SEIGNEUR FIT POUR NOUS  !   
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de la jambe. On me rassure en me disant que je vais être 
assez rapidement opéré. Une heure plus tard et la même 
douleur se présente, je suis soulagé par la morphine.

Mon épouse est prévenue avec toujours la même 
réserve. « Venez vite si vous le pouvez car cette fois-ci il 
ne remontera pas ». Que de souffrance morale pour elle 
alors que je suis toujours dans mon petit monde, gavé de 
médicaments, morphine, une grosse fatigue permanente. 
Je me doute bien que mon état n’est pas normal mais on 
me répond toujours que ça va qu’il n’y a rien de grave. 
Alors je me laisse bercer.

 Les heures défilent, j’appelle régulièrement car je 
ne souhaite pas du tout perdre ma jambe. Au bout de six 
heures, deux infirmières prennent la décision de 
m’amener à la porte du bloc opératoire, entrent et là s’en 
suit une âpre discussion. Je vois une horloge devant moi 
et ça fait maintenant plus de 6h30 et j’ai bien peur cette 
fois-ci de perdre définitivement ma jambe. A cet instant 
mon environnement est quelque peu différent. Je n’ai plus 
du tout mal, je ne suis plus du tout inquiet, et je n’entends 
plus grand-chose. Je suis à la fois présent et un peu 
ailleurs. Je me sens bien, je suis entouré, enveloppé par 
une présence forte. C’est une présence d’une grande 
douceur qui m’imprègne. La présence de Marie est une 
évidence totale. Là encore je n’en suis pas surpris. Elle 
est à côté de moi et partout à la fois. Je suis dans ses 
bras, baigné de sa présence. Je ne sais toujours pas 
comment exprimer ce que je ressens car je ne trouve 
toujours pas de mots terrestres pour exprimer ce que j’ai 
vécu. Marie est présente et me réconforte. C’est tout 
simplement incroyable. Pourquoi cela m’arrive-t-il à moi et 
pas à quelqu’un d’autre de plus méritant ? Il ne se passe 
pas un jour sans que je ne repense à tout ce qui m’est 
arrivé, à tout ce que j’ai vu et vécu. C’est bouleversant.

Après avoir demandé à son équipe de préparer le 
matériel en vue de l’amputation, in extrémis la 
chirurgienne décide une dernière tentative car l’artère est 
abîmée et le caillot ne vient pas. Ouf ! Sa ténacité a payé. 
Ma jambe est sauvée.

Ce que j’ai appris beaucoup plus tard c’est que j’ai 
eu un pronostic vital engagé de 10 jours. Maintenant j’en 
souris mais je comprends mieux pourquoi je n’allais pas 
bien du tout, les poches de sang en perfusion, etc.

Peu après, en début d’après-midi, mon collègue 
de chambre se retourne et visiblement s’endort 
immédiatement. Moi je regarde passer le personnel, notre 
porte doit toujours rester ouverte.

Je regarde le mur blanc devant mon lit et là j’ai 
l’impression de voir le mur bouger. Je regarde autour de 
moi, j’appelle mon camarade de chambre, il dort. Le mur 

change tout doucement et devient d’un blanc incroyable, 
pure. Je regarde mes mains, je regarde au-dehors de ma 
chambre, je me frotte les mains, non je ne rêve pas. 
L’atmosphère de la pièce change. Les bruits ambiants 
deviennent lourds, lointains.

A cet instant je suis ébahi de voir devant moi 
apparaître à ma gauche et à ma droite deux grands 
portraits de trois-quarts gauche et droit. Des nuances de 
noirs et de gris forment de plus en plus nettement deux 
grands visages. C’est d’une telle évidence, je ne les ai 
jamais vus de ma vie et je sais immédiatement qui ils sont. 
Je n’ai aucun doute.

Jésus est là ! présent à ma gauche, et Marie à ma 
droite. Pour être certain de ne pas rêver je me mords très 
fort à la joue, j’ai mal. Non, je suis bien conscient.

Un grand bonheur m’enveloppe, je suis ailleurs, 
c’est merveilleux. Je suis déconnecté du temps présent. 
Combien de temps cela a-t-il duré? Impossible à dire. Je 
suis marqué à vie par ce que j’ai vu.

En fait Jésus et Marie sont venus me voir pour me 
dire (probablement, car c’est moi qui pense cela) « tu vois 
si tu es là aujourd’hui c’est parce que nous avons pris la 
décision de te laisser dans le monde visible avec ta famille. 
Ta famille a besoin de toi ». Il y a mon épouse, nos trois 
enfants en très bas âge ainsi que mes deux fils aînés.

J’aurais tellement aimé que Jésus et Marie me 
laissent un message mais il n’en est rien. Petit à petit leur 
visages se sont estompés jusqu’à disparaître et à ce 
moment précis est arrivé un bel oiseau bleu au regard 
intense. Il me regardait sans cesse, bougeait des ailes pour 
se déplacer de gauche à droite. Je n’en revenais pas. Tout 
le corps de ce magnifique oiseau, de grande taille, était 
d’un bleu merveilleux. Le bleu marial. Les bords supérieurs 
de ses ailes étaient d’une couleur argent intense et 
scintillaient. Là encore une évidence est inscrite en moi. 
Mon bel oiseau bleu a fait une belle pirouette sur lui-même 
et il est passé par-dessus mon épaule gauche en me 
frôlant. Immédiatement je me suis retourné et il n’y avait 
que le mur au raz de ma tête de lit. Plus tard il m’a été 
confirmé que c’était bien mon Ange gardien qui suivait 
Jésus et Marie et qui est également venu me voir. Je sais 
depuis lors que je suis en vie parce qu’ils en ont décidé 
ainsi. Qu’ils aient décidé de venir se montrer à moi relève 
tout simplement du MERVEILLEUX. Maintenant je vois la 
vie tout à fait différemment, cet épisode de ma vie m’a 
bouleversé.

Aujourd’hui je sais que la vie est précieuse et que 
la façon dont nous la menons prépare notre vraie vie à 
venir. Dieu, créateur du ciel et de la terre, de l’univers 
visible et invisible.



« Il obligea ses disciples à le précéder sur l’autre rive » (J. SIGNARD) 
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Passons sur l’autre rive,
Nous avons soif d’eau vive
Quittons nos berges familières,
Où à force d’aller et de venir
Nous avons épuisé l’avenir.

L’horizon n’est pas très clair
pour s’aventurer en pleine mer,
affronter les tempêtes-surprises
et l’inconnu, sur l’autre rive ! 

Laissons s’envoler les idées fixes, qui s’entêtent
à faire leurs nids dans nos cœurs et dans nos têtes,
Jetons nos œillères. Adieu les visions rétrécies,
les propos anesthésiants jusqu’à la paralysie.

Remontons dans la barque, prions notre ami le vent !
Fermons l’oreille aux ronronnements sécurisants
Aux principes éculés, aux traditions sacro-saintes,
Marchons sur nos peurs, abandonnons toute crainte.

Écoutons celui qui nous invite au voyage. 
Confiance ! Aux moments plus durs du passage,
En pleine tempête, au plus fort des remous,
marchant sur les flots, Il viendra vers nous.

Allégeons nos bagages ! N’apportons que l’amour
qui fait vraiment corps avec nous, depuis toujours
et qui sera feu et lumière sur toutes les rives,
Pain partagé et eau vive, quoi qu’il arrive !
Passons sur l’autre rive !

Confiance ! Avec lui, n’ayons pas peur !

5 églises pour 10 artistes 

     Les petites églises et chapelles de France ne voient 
malheureusement plus grand monde. En revanche, ces édifices 
coûtent fort cher aux communes qui en sont propriétaires.

Outre cet aspect matériel, la venue de fidèles (ou pas) dans 
l'espace de rencontre que constitue une église doit être privilégié.

Pour inciter tout public à entrer dans ces lieux, l'association Art 
Maine Saosnois propose de les rendre plus attractifs en y 
présentant parfois des expositions de peinture. 

En effet, notre Association qui compte 24 membres dont 16 
peintres, envisage de présenter 2 peintres par église, dans 5 
communes du doyenné. Il s'agit de Panon, Pizieux, Saosnes , 
Saint Calez et Vezot. pour lesquelles nous avons obtenu l'accord 
de leur maire. Bien entendu, les oeuvres retenues n'auront aucun 
caractère choquant ou provocant et, préalablement à toute 
démarche, nous avions l'accord de principe de l'Abbé Christian le 
Meur, responsable de l'ensemble paroissial de Mamers.

En dehors de la peinture, le but de cette action vise à créer un 
événement susceptible de faire découvrir les trésors cachés de 
nos petites églises rurales. Cette manifestation aura lieu le week-
end des 15 et 16 juin 2019, de 10 à 13h et de 14 à 19h.

Nous espérons que vous serez nombreux à venir. 
Une bonne fréquentation du circuit proposé sera 
un signe d'encouragement pour le développement 
de ce genre d'initiatives.

                                          Entrée libre

Antoine Bodenes
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Déclaration du Groupe bioéthique
Monsieur Vincent Lambert, dans son immense fragilité, 
nous convoque tous au respect de l’éthique et de l’État de 
droit. Prenons le temps de la réflexion.
1. Commençons par l’État de droit. M. Vincent Lambert a 
le droit à une protection adéquate, comme toute personne 
handicapée. Chaque personne handicapée, aussi fragile 
soit-elle, a des droits égaux à toute autre personne. La 
France le sait puisqu’elle a ratifié la Convention 
internationale relat ive aux droits des personnes 
handicapées. Le Comité  international des droits des 
personnes handicapées (CIDPH) de l’ONU a été saisi au 
sujet de M. Vincent Lambert, et a répondu que cette saisine 
était recevable. Le Comité a demandé que les soins 
prodigués à M. Vincent Lambert soient maintenus tant qu’il 
ne s’était pas prononcé sur le fond. Le Gouvernement a 
donné son avis au Comité en affirmant que ce maintien des 
soins n’était pas envisageable car il « priverait d’effectivité le 
droit du patient à ne pas subir d’obstination déraisonnable ». 
Après ce refus, le CIDPH vient de réitérer sa demande que 
l’alimentation et l’hydratation de Vincent Lambert « ne soient 
pas suspendues pendant le traitement de son dossier ».
Pourquoi ne pas attendre la réponse sur le fond de la part du 
Comité de l’ONU ? M. Vincent Lambert est un citoyen qui a 
le droit au respect des règles démocratiques dont le 
minimum est la cohérence avec les conventions signées. 
Pourquoi l’État français, qui met son honneur dans la 
promotion des droits de l’Homme, se dispenserait-il du 
respect de cette Convention pour M. Vincent Lambert ? 
Pourquoi cette précipitation pour le conduire vers la mort ? 
On peut répéter que la décision prise ne concerne bien sûr 
que M. Vincent Lambert car sa situation est unique et 
complexe. Mais qui garantira que toutes les personnes 
partageant un handicap analogue au sien seront 
effectivement protégées par l’État qui, tout en s’y engageant 
officiellement, bafouerait aujourd’hui son engagement ? La 
crédibilité de l’État passe par le respect de sa parole donnée. 
Il paraît donc sage et nécessaire d’attendre la réponse sur le 
fond du Comité de l’ONU.
2. Venons-en à l’éthique. La protection des personnes les 
plus fragiles demeurera toujours le signe et la mesure de 
l’humanité d’une société. Cette protection demande un 
accompagnement le plus ajusté possible et des soins les 
plus appropriés à chaque situation de fragilité. Cette 
protection nécessite une solidarité active de toute une 
société et une ambition internationale. Par la loi, notre 
société a confié aux médecins la mission de prendre soin de 
la santé physique et psychique de chaque personne fragile. 
Notre loi française leur donne un cadre pour que ce soin soit 
donné le mieux possible en évitant toute obstination 
déraisonnable. Pour les médecins s’occupant de M. Vincent 
Lambert, l’État français a jugé qu’ils n’avaient pas enfreint la 
loi. Pour autant, l’État ne s’est pas prononcé sur la décision 
éthique elle-même : arrêter l’hydratation et l’alimentation par 
voie entérale, et mettre en œuvre une sédation continue et 
profonde jusqu’au décès. Car heureusement, ni l’État ni les 
juges n’ont le pouvoir de se prononcer sur de telles 
décisions !
Reste donc la question éthique proprement dite. On peut 
supposer que les médecins, entourés du personnel soignant 
et de la famille, y ont mûrement réfléchi et qu’ils ont pris leur 
décision selon la loi éthique du respect de la vie et de la 
sollicitude envers la personne fragilisée comme l’est M. 

Vincent Lambert, et dont témoigne l’article 16 du Code 
civil. Cependant, puisque cette décision a un 
retentissement qui dépasse largement l’espace limité 
d’un bureau et d’une chambre d’hôpital, il serait juste et 
bon que nous comprenions tous la décision des 
médecins et que nous continuions ainsi à les soutenir 
dans leur délicate et indispensable mission. En effet, des 
interrogations restent en suspens : Pourquoi M. Vincent 
Lambert n’a-t-il pas été transféré dans une unité de soins 
spécialisée et adaptée à son état ? Exprime-t-il une 
souffrance récurrente et impossible à apaiser ? N’a-t-il 
pas le droit d’être nourri et hydraté par voie entérale 
puisque ce sont des soins de base auxquels tout être 
humain a droit ? À quels cas exceptionnels son 
hydratation et son alimentation actuelles correspondent-
elles à une obstination déraisonnable ? De plus, 
comment connaissons-nous avec suffisamment de 
certitude la volonté de M. Vincent Lambert dans un 
contexte familial où s’exprime un désaccord profond ?
Du point de vue éthique, il serait bon que la conscience 
des citoyens ne soit pas troublée ni par la décision 
inexpliquée qui laisse penser que M. Vincent Lambert a 
été conduit vers la mort, ni par le non-respect de la 
parole que l’État a donnée en signant la Convention 
internationale. Le Défenseur des droits a jugé que l’État 
pouvait déroger à la demande du Comité de l’ONU en 
« justifiant de circonstances exceptionnelles » et « qu’il 
ne lui appartient pas de résoudre cet éventuel conflit de 
normes » entre la Cour européenne des droits de 
l’Homme (CEDH) et le Comité international des droits 
des personnes handicapées (CIDPH). Pourtant, n’y a-t-il 
pas urgence à trouver la juste voie éthique ? Cela 
permettrait de résoudre ce conflit de droit international 
sur une question essentielle de notre vie ensemble afin 
d’apaiser nos sociétés déjà trop clivées.
De toute évidence, la décision prise concernant M. 
Vincent Lambert a un enjeu beaucoup plus large que la 
résolution d’un simple dilemme médical. Respecter les 
droits des personnes les plus fragilisées et les plus 
faibles, nos frères et sœurs en humanité, en les 
accompagnant et en les soignant chacune selon sa 
situation demandera toujours du courage. Les 
interrogations existentielles et douloureuses que 
soulèvent de telles situations sont en effet lourdes à 
porter. Ce courage est vécu au quotidien par nombre de 
familles envers leurs proches et par le personnel 
soignant vis-à-vis des patients, aussi bien dans 
l’accompagnement que dans les prises de décision. 
Ensemble, soutenons ce courage vécu dans la 
discrétion, et osons affronter ces lourdes interrogations 
qui nous provoquent à toujours plus d’humanité. 
Ensemble, nous sommes capables de plus de sollicitude 
que nous l’avions imaginé dans nos précipitations et nos 
envies d’évacuer ces graves interrogations.
Pensant à la souffrance vécue par les uns et les autres 
autour de M. Vincent Lambert, nous prions pour tous 
ceux qui sont concernés directement par sa situation et 
pour Vincent Lambert lui-même.

Le 18 mai 2019
Mgr Pierre d’Ornellas, archevêque de Rennes, 

responsable du Groupe bioéthique 
de la Conférence des évêques de France

https://eglise.catholique.fr/glossaire/archeveque
https://eglise.catholique.fr/glossaire/conference-des-eveques-de-france
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INTENTIONS DE MESSES POUR LE MOIS DE JUIN
Paroisse de Mamers

Notre-Dame  11h00
Le 2/VI : Yvonne du PUY, Jean NOËL, Madeleine BEUCHER
Le 9/VI : Michel ESNAULT, Chantal de ROQUEFEUIL et son fils 
Aymar, Joël TOUCHET (+), Denise BOUDON, Solange NOUAUX, 
Rolande MARION, Yvette CHÂBLE.
Le 23/VI : Claude et Huguette BARBE
Le 30/VI : Jospeh TRUBERT et les défunts de la famille

Saint-Nicolas 18h30
Le 8/VI : MMme CHICOINE, Joseph TRUBERT et sa fille 
Annick
Le 15/V : MMme CHICOINE
Le 22/VI : MMme CHICOINE et Mme PICANT

Presbytère 15h00 
Le 13/VI : Annie MANTAULT (avec le MCR)

Notre-Dame-de-Toutes-Aydes 18h30
Le 29/VI : Nathalie LANGEVIN, Steve MARAIS , MMme 
CHICOINE 

Paroissse de Sainte-Marie-en-Saosnois
Saint-Vincent-des-Prés 9h30
Le 7/VI : Chantal de ROQUEFEUIL, son fils AYMAR et son gendre 
Hervé d’AILLIERES

Origny-le-Roux 9h30
Le 2/VI : Familles de LEVIS-MIREPOIX (chapelle)

Si vous souhaitez recommander des messes pour le 

mois à venir, merci de nous les signaler avant le 15 du 

mois en cours, accompagnées d’un chèque de 17 euros 

par intention de messe à l’ordre de « A.D. Paroisse ». 

Elles paraîtront alors dans le bulletin.

Paroissse de La Fresnaye-sur-
Chédouet

La Fresnaye-sur-Chédouet
Le 22/VI : 40 ans de mariage de Geoffroy et 
Bénédicte d’AILLIERES
Le 23/VI : Pierre CHAPERON 

Saint-Paul. 9h30
Le 30/VI : Pierre CHAPERON, Louise et Etienne 
BISSON

Paroissse de Saint-Cosme
Le 2/VI : famille BRUNET CORBIN

Paroissse de Neufchâtel-en-Saosnois
Eglise saint Etienne  9h30
Le 2/VI : Roger FENDRICH
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« Je suis allée 
à l ' é c o l e 
Sainte-Jeanne 
d'Arc de La 
Fresnaye- sur- 
Chédouet pour 
r e c e v o i r u n 
don pour le 
CCFD-Te r re 
Solidaire, fruit 
de l'effort de 

carême 2019 des enfants. Ils ont fait pousser des plantes 
aromatiques, sur le modèle des jardins scolaires du Timor 
Oriental qu'Herminia nous a présentés lors de son séjour 
chez nous il y a 2 ans. Ces plantations ont été aussi une 
mise en application d'un projet pédagogique sur la 
découverte de la nature.Le produit de la vente des plants à 
leurs parents, amis et voisins du village sera reversé pour 
les actions du CCFD-Terre Solidaire, en signe de solidarité 
avec les enfants du Timor Oriental. Nous avons regardé 
ensemble la mini vidéo sur les jardins scolaires du Timor et 
terminé la séance en chantant "Oh Timor", le chant culte 
d'Ego Lemos. » 

Bénédicte Ariaux, responsable CCFD 72

En bref

Le 29 avril les équipes locales du Secours Catholique 
étaient invitées à relire leur expérience en se réunissant 
à Beaumont. Ce fut l’occasion de mieux se connaître et 
de réentendre de la part de notre président Didier 
Hanotaux trois règles essentielles : 
Premier point : A force de penser aux pauvres on aurait 
tendance à parler à la place des pauvres…Se poser la 
question « de quoi as-tu besoin ? » On va le faire 
ensemble. Faire ensemble. Quand on est dans le 
distributif on peut avoir des déceptions. Le Secours 
Catholique aujourd’hui nous convoque à une révolution 
fraternelle. 
Le deuxième point: c’est l’économique. On est tous 
différents, tant du point de vue financier que bénévole. 
Pour certains par exemple 3,5€ peuvent être une 
bagatelle, pour d’autres le reste à vivre. 
Troisième point:  se méfier du « faire avec » qui peut 
être énergivore, faire avec suppose un ajustement 
culturel, c’est exigeant, c’est aider au plus près, il faut 
énormément de bienveillance. C’est faire grandir les 
gens que de faire avec eux. 
Le Secours Catholique aujourd’hui subit une érosion de 
ses budgets, suite à une érosion de 6% de revenus dûs 
à l’annulation de l’ISF. Quand on dit baisse de 6% cela 
veut dire qu’il faut puiser dans le trésor de guerre, et il 
faut s’attendre à ce que la situation ne s’améliore pas. 
J’ai pu constater cependant que l’équipe Secours 
Catholique de Mamers s’est quasiment renouvelée à 
100 %. Aujourd’hui cette équipe est préoccupée de 
trouver des locaux adaptés aux projets. 

Propos rapportés par l’abbé Christian LE MEUR

L’équipe Notre-Dame de Mamers cherche à se faire 
connaître et à intégrer de nouveaux membres susceptibles 
de les rejoindre. C’est un mouvement conjugal qui aide les 
couples mariés à vivre du sacrement de mariage. Ne pas 
hésiter à contacter le presbytère ou un des membres de 
l’équipe.

Vous allez à la messe et il reste de la place dans votre 
voiture ? Vous, ou l’un de vos proches, ne pouvez pas vous 
déplacer, mais vous souhaitez à tout prix aller à la messe ?
www.gomesse.fr est un site internet gratuit et sans 
engagement pour permettre aux paroissiens, de 

rechercher une messe et de covoiturer vers son 
clocher. La plateforme permettra aussi à ses 
utilisateurs de rechercher et de réserver une place pour 
un proche.
Le site internet a été adapté afin que l’ergonomie soit 
simple pour les utilisateurs, quel que soit leur âge et le 
support utilisé (smartphone, ordinateur et tablette).
L’utilisateur aura la possibilité sur le site internet de :
▪ rechercher une messe à une date donnée
▪ trouver facilement un covoitureur paroissien ou 

un passager
▪ se mettre en relation : conducteur/passager

Les utilisateurs pourront enregistrer leurs paroisses « 
habituelles » dans leur profil pour permettre de générer 
des alertes mails et faciliter la recherche de 
conducteurs ou de passagers et les mises en relation.
Rendez-vous sur la première plateforme de covoiturage 
entre paroissiens : www.gomesse.fr

http://www.gomesse.fr/
http://www.gomesse.fr/


POURRIEZ-VOUS TROUVER LES REPONSES?
Rappel des listes que chaque catholique devrait connaître: (6/…)

*Les 9 Chorales des Anges en ordre ascendant:*

1. Anges
2. Archanges
3. Principautés
4. Pouvoirs
5. Vertus 
6. Dominations 
7. Trônes
8. Chérubins
9. Séraphins 

*Les 3 Niveaux de Révérence:*

1. Dulia: la révérence que nous donnons aux Saints
2. Hyperdulia: la révérence que nous donnons à Marie en tant 
que plus grande des Saints et Mère de Dieu
3. Latria: la révérence et adoration que nous donnons à Dieu 
seul

*Les 14 Saints Serviteurs:*

1. St. George, Martyr, 23 Avril
2. St. Blaise, Evêque et Martyr, 3 Février 
3. St. Pantaléon, Martyr, 27 Juillet 
4. St. Vitus, Martyr, 15 Juin
5. St. Erasmus (Elmo), Evêque et Martyr, 2 Juin
6. St. Christophe, Martyr, 25 Juillet 
7. St. Gilles, 1er Septembre 
8. St. Cyriacus (Cyriac), Martyr, 8 Août 
9. St. Achatius, Martyr, 8 Mai
10. St. Dionysius (Denis), Evêque et Martyr, 9 Octobre
11. St. Eustachius (Eustache), Martyr, 20 Septembre 
12. Ste. Catherine d’Alexandrie, Vierge et Martyre, 25 
Novembre
13. Ste. Marguerite d’Antioche, Vierge et Martyre, 20 
Juillet
14. Ste. Barbara, Vierge et Martyre, 4 Décembre 
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Les célébrations de Pâques furent bien 
suivies dans les écoles. Encouragés par 
leurs enseignants, (qu’ils soient ici 
remerciés) les enfants ont perçu un peu du 
mystère de la foi. 
Cela nous rappelle que paroisse et école 
avec les fami l les ont une grande 
responsabilité dans l’éveil à la vie 
religieuse. 
La visite de la tutelle de l’Enseignement 
Catholique a permi de souligner cette 
bonne en ten te en t r e nos éco les 
catholiques et les paroisses. 

A quelques semaines de la célébration de leur première communion les 
enfants étaient invités à venir à la messe et à s’approcher avec un parrain 
ou une marraine de circonstance pour recevoir du prêtre un 
encouragement à bien vivre leur future communion. 
A Mamers c’est devenu un rituel bien apprécié y compris de ceux qui se 
retrouvent projetés parrain ou marraine d’un membre de la communauté. 

Sortie à la Cathédrale de Chartres. 
Le 24 avril  dernier les paroissiens qui le 
pouvaient se sont rendus à Chartres pour 
une visite guidée par Amélie, guide 
expérimentée qui a de la famille dans 
notre paroisse. Nous avons participé à 
l’eucharistie placée au coeur de la journée 
et à  laquelle prenaient part plusieurs 
groupes de pèlerins de ce jour.
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La tâche de la troisième assemblée.

La troisième assemblée synodale s’est tenue 
les 30 et 31 mars à la Maison Saint-Julien au 
Mans. Elle avait pour objectif de mettre nos 
communautés en sortie missionnaire. Nous 
avions à faire des propositions concrètes à 
notre évêque. 
Il s’agissait de voir quels sont les nouveaux 
dynamismes qui ont émergé depuis le début 
du synode, de regarder les initiatives 
évangéliques pour les accompagner, ainsi que 
les chantiers à ouvrir. 

Trois critères de discernement nous étaient 
proposés : 

L’état de sortie missionnaire de nos 
communautés doit être notre principe de base. 

Nous devons vérifier  que nos 
communautés sont bien des lieux de guérison. 

E t n o t r e t r o i s i è m e c r i t è r e d e 
discernement doit être de lire ces propositions 
dans l’optique de « Laudato Si ». 

Notre évêque compte sur chacun de nous 
pour réserver la date du 10 juin dans son 
agenda. 

Le père Marie Thomas de passage à 
Mamers a ravi encore une fois par son 
dynamisme intact tous ceux qui le 
connaissaient lorsqu’il y a quelques années 
il annoncait l’Evangile dans la paroisse. 
Souvenir intact, et apprécié de tous ceux qui 
se sont rappelé les bons souvenirs de son 
passage. Une messe a été célébrée entre 
autres à Notre-Dame-de-Toutes-Aydes à 
Saint-Rémy-du-Val. 

Les rayons du soleil

De lumineux rayons à travers le volet
S’offrent comme un bouquet de belles marguerites.
Quel réveil merveilleux ! Quels délicieux rites
Je vis chaque matin au chant de l’oiselet . 

Je perçois la chaleur jusqu’au fond de mon âme
De ces rais de lumière enveloppant mon lit
Qu’un ample manteau d’or par surcroît embellit
Lorsque le soleil brille et me livre sa flamme. 

La marguerite ainsi s’effeuille lentement. 
Ses pétales dorés véritables caresses
Se posent sur ma joue et bien vite s’empressent
D’exercer leur pouvoir dans tout l’appartement.

Mon Dieu ! qu’il est si simple en début de journée
D’exprimer notre joie et de chanter en chœur .
Il suffit du soleil pour réjouir le cœur
Que sa clarté  rayonne ainsi toute l’année.
                                 Marie-Claude Cabaret



Période du  16 avril - 15 mai
Nous avons célébré leurs funérailles chrétiennes et nous les portons, 
ainsi que leur famille, dans la prière. 
Le 17/IV Steve MARAIS à Les Mées 35 ans
Le 18/IV Serge TEGNY à Saint-Cosme-en-Vairais 90 ans
Le 18/IV Albert MERCIER à Marolles-les-Braults 93 ans
Le 19/IV Françoise DELBEGUE née MILLET à Mamers 90 ans
Le 20/IV Solange NOUAUX née JOUBERT à Saosnes 80 ans
Le 23/IV Anna CIROU à Commerveil 0 an
Le 25/IV Fernand CHARLES à Marolles-les-Braults 87 ans
Le 25/IV Clément TISON à Marolles-les-Braults 24 ans

Le 3/V Jeannine TESSIER née BURON à Mamers 87 ans
Le 4/V Jean-Pierre PATARD à Marolles-les-Braults 79 ans

Le 6/V Evelyne GALLET à Marolles-les-Braults 62 ans
Le 6/V Annie MANTAULT née PINAULT à Mamers 85 ans
Le 9/V Maurice LOUVET à Marolles-les-Braults 88 ans
Le 10/V Maurice GOURCY à Nouans 96 ans
Le 14/V Denise BOUDON à Mamers 88 ans
Le 15/V Florentine COHIN à Congé/Orne 98 ans

Intention de prière 
du pape pour le mois 

de juin

S t y l e d e v i e d e s 
prêtres : Pour les prêtres, 
qu’à travers la sobriété et 
l’humilité de leur vie, ils 
s ’engagent dans une 
solidarité active avec les 
plus pauvres.

NOS PEINES et NOS JOIES
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Noms des jeunes ayant fait leur première 
communion à la Fresnaye-sur-Chédouet le 19 mai

Clément CHAUVIN, 
Elisa RION
Elodie NOUVEL
Amélie KARLIN
Lison POUPIN
Eloan VALLIENNE
Estéban AMBLARD
Sacha DOIGNON-BRIARNE
Zoé LE HEN
Enzo BAILLEUL
Ludovic HODECENT

Le 3 mai 1944, le pape Pie XII déclare 
sainte Thérèse de l'Enfant-Jésus patronne 
secondaire de la France, à l'égal de 
Jeanne d'Arc. Un mois plus tard, c'est le 
débarquement de Normandie.
Dans une lettre qu'il envoie au carmel de 
Lisieux en novembre 1944, Pie XII établira 
un lien direct entre ce triple patronage- 
sainte Thérèse, Jeanne d'Arc, "sous 
l'égide supérieure de Notre-Dame de 
l 'Assompt ion" - e t ce t te l ibéra t ion 
providentielle.
"Cette délivrance étonnante dont la France 
a été l’objet est, à n’en pas douter, un de 
ces coups du Ciel, comme l’histoire en a 
enregistré plus d’une fois dans cette nation 
privilégiée pour ses gloires religieuses et 
sa vocation providentielle», écrit-il.

Le saviez-vous? 

Jean Vanier (né en 1928 à Genève et 
mort le 7 mai 2019 à Paris) 
Personnalité catholique, il s'est consacré 
aux personnes ayant une déficience 
intellectuelle : il crée la communauté de 
l’Arche en 1964, Il fonde en 1968 Foi et 
Lumière

https://fr.wikipedia.org/wiki/Gen%C3%A8ve
https://fr.wikipedia.org/wiki/Catholique
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Dans l’agenda du mois de juin
Date Lieu Evénement 

 1er juin Pontmain Rencontre diocésaine des 
futurs confirmés

 8 juin Cathédrale Saint-Julien, Le 
Mans

Confirmation des adultes

10 juin Le Mans Clôture du synode diocésain

Commentaires

 Pour les confirmands adultes de 
notre ensemble paroissial

 Des adultes de chez nous sont 
concernés. Nous pourrons les 
accompagner.

15h30 messe à la cathédrale

13 juin  Presbytère Conseil économique

14 juin Saint-Thomas  d’Aquin Soirée de préparation au 
baptême

Pour les parents des futurs 
baptisés

 16 juin Mamers  Messe d’action de grâce et 
repas-partage

A l’occasion du prochain départ 
du père Jean Bosco 

 19 juin Alençon Pèlerinage des familles des 
enfants catéchisés

Se retrouver  pour vivre ensemble un 
après-midi auprès de la famille Martin

Initiatives
Une  nouvelle adresse mail pour la paroisse. Le service 
communication du diocèse a recommandé aux paroisses 
une adresse mail se terminant  par @sarthecatholique.fr. 
M e r c i d e p r i v i l é g i e r d é s o r m a i s 
mamers@sarthecatholique.fr.

Hospitalité de Lourdes. Les dossiers d'inscription au 
pèlerinage de cet été sont désormais en ligne, vous pourrez 
les déposer  dès aujourd'hui et ce, jusqu'au 18 juin , tous 
les mardis et jeudis de 14 heures à 17 heures à la Maison 
St Julien, 26 rue Albert Maignan 72000 LE MANS.

Le père Jean Bosco est appelé à d’autres responsabilités à 
la rentrée prochaine. Pour le remercier de ses sept années 
parmi nous nous nous rassemblerons autour de lui le 
dimanche 16 juin. Messe à 11h00 et repas partage à la 
suite. Si possible merci de vous inscrire pour une bonne 
organisation. 

L’abbé Christian LE MEUR se rappellera le 30 juin  ses 23 
ans de prêtrise. Au cours de la messe de ce jour-là à 
Mamers, nous prierons spécialement pour les vocations. 

Un nouveau missel Romain est annoncé pour l’Avent 2020 
dans les pays francophones. Ce sont des prières nouvelles 
(nouvelles traductions du latin) qui seront dites par le prêtre.

Lors de la messe présidée par notre Vicaire Général, 
Paul-Antoine Drouin, M Gérard Bernardet a été envoyé 
en mission pour guider les sépultures en l’absence de 
prêtre. Nous le remercions d’avance ainsi que son 
épouse Br ig i t te pour ce service s i important 
d’accompagnement des familles endeuillées. 

Catéchuménat adultes. Une nouvelle promotion de 
catéchumènes se lance à la prochaine rentrée. Si vous -
mêmes désirez recevoir le baptême, la communion ou la 
confirmation, merci de faire signe.  En attendant, nous 
demandons aux parrains et marraines, et même à la 
communauté, d’écrire aux nouveaux baptisés des lettres 
d’encouragement. 


